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Le code de lô®ducation pr®cise que ç le service public [é ] reconnaît que tous les 

enfants partagent la capacit® dôapprendre et de progresser. Il veille à la scolarisation 

inclusive de tous les enfants, sans aucune distinction ». 1 De ce devoir de la République 

face ¨ ses enfants d®coule le fait que lô®cole doit prendre en compte les besoins éducatifs 

particuliers des élèves. 

Un élève à besoins éducatifs particulier est un élève qui rencontre des difficultés 

significatives dans ses apprentissages. La notion de « besoins éducatifs particuliers » 

regroupe donc une grande vari®t® de situations que lôOCDE regroupe, en 2008, en trois grandes 

catégories :  

1. Les élèves présentant des déficiences (« incapacités considérées du point de vue médical 

comme des troubles dôorigine organique (li®s par exemple ¨ des d®ficiences sensorielles, 

motrices ou neurologiques) ») ; 

2. Les élèves présentant des difficultés (« des troubles du comportement ou des troubles 

affectifs, ou des difficult®s sp®cifiques dôapprentissage) ; 

3. Les élèves présentant des désavantages (« découlant principalement de facteurs socio-

économiques, culturels, et/ou linguistiques »)2. 

Les enfants handicapés (physiques, sensoriels, mentaux), les enfants en situation familiale 

ou sociale difficile, les enfants intellectuellement précoces, les enfants nouvellement arrivés en 

France, les enfants malades, les enfants du voyage, les enfants mineurs en milieu carcéral 

relèvent donc de cette notion de « besoins éducatifs particuliers ». On comprend que les 

situations et les difficultés rencontrées peuvent être très diverses dans leur nature mais 

également très diversement reconnues ou connues (situation de difficulté passagère, situation 

de difficult® persistante sans diagnosticé). 

Travailler en prenant en compte les ®l¯ves ¨ besoins ®ducatifs particuliers, côest am®liorer les 

conditions dôapprentissage de tous les ®l¯ves. 

Ce livret, qui nôa pas vocation ¨ °tre exhaustif et qui devra sans doute °tre compl®t® et 

amendé au cours du temps, se veut une aide à destination des enseignants de français dans 

leurs d®marches dôaccueil, dôenseignement et dô®valuation des ®l¯ves dont les apprentissages 

pourraient être menacés par des difficultés spécifiques.  

Il sôorganise en quatre temps :  

I. Accueillir les élèves à besoins éducatifs particuliers   p. 3 

II. Rendre les apprentissages accessibles à chacun   p. 3 

III. Evaluer les élèves à besoins éducatifs particuliers  p. 10 

IV. Permettre aux élèves à besoins éducatifs particuliers de progresser  p. 12 

 

Les aménagements ici présentés sont des pistes qui vous sont proposées et qui peuvent bien 

entendu être adaptées aux besoins particuliers de chaque élève.  

                                                           
1 /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŞŘǳŎŀǘƛƻƴΣ ŀǊǘƛŎƭŜ [ммм-1 - Partie législative (Articles L111-1 à L977-2) - Légifrance (legifrance.gouv.fr) 
2 Elèves présentant des déficiences, des difficultés et des désavantages sociaux : Politiques, statistiques et indicateurs. OCDE 

(2008) - Élèves présentant des déficiences, des difficultés et des désavantages sociaux (oecd.org) 

https://www.legifrance.gouv.fr/codes/section_lc/LEGITEXT000006071191/LEGISCTA000006095794/#LEGISCTA000006095794
https://www.oecd.org/fr/education/scolaire/41058722.pdf


 

I. ACCUEILLIR LES ELEVES A BESOINS EDUCATIFS PARTICULIERS 

Un élève à besoins éducatifs particuliers peut être plus sensible à son environnement. Son 
accueil doit être pensé en amont. 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Proposer aux élèves à besoins particuliers 

des places ¨ lôavant de la salle 

Permet une plus grande interaction avec 

lôenseignant et évite la distraction 

Sôassurer du calme dans la classe  Evite la dispersion de lôattention 

Annoncer lôobjectif de la s®ance et le plan du 

cours, ¨ lôoral puis ¨ lô®crit  

Donne des rep¯res ¨ lô®l¯ve qui peut sôy 

référer à tout moment du cours 

Structurer lôusage du tableau  Facilite la lisibilité et évite la dispersion de 

lôattention 

Solliciter régulièrement les élèves  Lutte contre la dispersion de lôattention 

Veiller à limiter son débit de parole et à laisser 

des temps de silence  

Facilite lôappropriation du cours 

Offrir des indications temporelles durant 

lôex®cution des t©ches 

Aide lô®l¯ve ¨ structurer son temps 

Pour les ®l¯ves qui en ont besoin, sôassurer 

quôils peuvent b®n®ficier de temps de pause 

durant une séance. Différentes modalités 

peuvent être envisagées  

Les temps de pause peuvent être nécessaires 

à certains élèves qui en ont besoin pour 

régénérer leurs capacités attentionnelles et 

cognitives 

Privilégier des situations qui placent les élèves 

en situation de réussite, souligner les 

réussites plutôt que les échecs 

Renforce lôestime de soi qui est lôune des 

composantes fondamentales de la motivation 

 

II. RENDRE LES APPRENTISSAGES ACCESSIBLES A CHACUN 

Comment penser les apprentissages dôun ®l¯ve sôil ne peut lire ais®ment les textes ou 
comprendre les consignes ? Les propositions dôam®nagements qui sont faites ici sont pensées 
pour permettre une accessibilité universelle. Il sôagit de simplifier la tâche et la 
compréhension de la tâche pour ne pas avoir à simplifier les apprentissages. En dôautres 
termes : adopter une présentation entrant dans le champ de lôaccessibilit® universelle pour tous 
les documents distribu®s ou travaill®s en classe permettra de sôassurer que ceux-ci tendent à 
remplir toutes les conditions pour °tre accessibles ¨ chacun des ®l¯ves, quôil pr®sente ou non 
des besoins éducatifs particuliers. Il en va de même pour les gestes professionnels les plus 
courants : d®couverte du texte, formulation des consignesé 

    



 

La lecture en classe 

La lecture et la compréhension peuvent être des tâches coûteuses pour lôélève. Choisir 
une pr®sentation adapt®e (qui pourra °tre propos®e ¨ lôensemble de la classe pour faciliter la 
t©che de lôenseignant) et identifier les proc®dures qui facilitent lôacc¯s au sens permet ¨ chacun 
dôentrer dans les apprentissages. 

 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Proposer aux élèves des documents lisibles : 

Sur fond blanc, utiliser une écriture noire ou 

bleue 

Favorise le contraste et la lisibilité 

 

 
 

Les mots  à retenir 

 

Met en évidence / Favorise la confusion 

 

 

 

Si des mots ou passages sont à mettre en 

®vidence, pr®f®rer lôencadr® (®ventuellement 

de couleur différente) 

 

Si des passages doivent être surlignés, 

préférer la couleur jaune  

Utiliser une police de caractère sans 

empâtements et respectant la longueur 

effective des mots (Arial) 

Facilite le découpage syllabique, donc le 

déchiffrage 
 

Arial / Times New Roman 

 

Utiliser une taille de police agrandie (au 

minimum 12)  

 

Plus lô®l¯ve est en difficult®, plus il appr®cie 

une taille de police importante 

 

Arial 10 / Arial 12 / Arial 14  

 

Utiliser un interligne de 1.5  Evite les confusions de lignes 

 

   
 

Eviter les surimpressions 

 

La surimpression favorise la confusion de 

certaines lettres 

 



 

Eviter les soulignements, 

 

Les soulignements favorisent la confusion de 

certaines lettres 

 

Présenter les documents en mode « aligner à 

gauche », 

 

 

La justification modifie la longueur des mots 

et des espacements entre les mots. Elle est 

source de difficulté supplémentaire de lecture 

 

  
 

Numéroter le texte de 5 lignes en 5 Favorise le repérage dans le texte 

Favoriser les procédures qui facilitent lôacc¯s au sens 

Lecture initiale ¨ voix haute par lôenseignant 

du texte et des consignes en faisant des 

pauses régulières 

Facilite lôacc¯s au sens pour les ®l¯ves ayant 

des difficultés de lecture, permet un retour 

réflexif sur ce qui a été lu/dit précédemment 

Autoriser, pour les lectures en autonomie qui 

suivent la lecture initiale, une lecture 

chuchot®e ou lôusage de la r¯gle ou du doigt 

pour suivre 

Favorise la compréhension des passages qui 

résistent au sens 

Proposer aux ®l¯ves dôutiliser des ç caches » 

pour faire disparaître les éléments de la page 

qui ne sont pas immédiatement exploités 

Evite la distraction visuelle 

Proposer aux ®l¯ves, ¨ lôissue de la lecture, 

de réaliser une reformulation guidée par des 

questions rituelles (qui ? quoi ? où ? 

quand ?...) 

Permet de sôassurer que chacun a bien 

compris le texte et peut entrer sereinement 

dans lôanalyse de d®tails 

Encourager une phase de reformulation / 

paraphrase en groupes 

Sôappuyer sur lôh®t®rog®n®it® de la classe 

pour favoriser lôacc¯s au sens des textes des 

élèves les plus fragiles et développer, chez 

tous les élèves, des compétences en lien avec 

la coopération et la négociation 

Donner des stratégies de repérage : identifier 

(et marquer en le soulignant ou en 

lôencadrant) le titre, lôauteur, les sous-titresé  

Met en place des stratégies qui vont faciliter la 

compréhension 

Projeter le texte au tableau lors dôun travail de 

repérage 

Facilite le repérage : lôenseignant peut, tout à 

loisir, pointer dans le texte, mettre en valeur 

certains éléments en les encadrant ou en les 

surlignant 

 



 

La lecture dôîuvres  

La lecture dôune îuvre int®grale peut repr®senter un effort cognitif important. Pour faciliter 

la t©che de lô®l¯ve rencontrant des difficult®s en la mati¯re, plusieurs possibilit®s sôoffrent ¨ 

lôenseignant. 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Choisir des îuvres qui permettent une lecture 

fractionnée (contes, nouvelles, romans par 

lettres, roman aux chapitres courtsé) 

La lecture fractionnée permet ¨ lô®l¯ve de 

concentrer ses efforts sur un laps de temps 

plus court et de faire des pauses réflexives au 

fil du texte. 

Choisir des éditions adaptées aux troubles 

« dys- » 

Ces éditions présentent des mises en page 

plus adaptées aux élèves souffrant de 

troubles de « dys- » 

Si le d®chiffrage est co¾teux pour lô®l¯ve, 

choisir une îuvre qui dispose dôune version 

audio : de nombreux sites proposent des 

îuvres ¨ t®l®charger gratuitement 

(Audiocité.net, Litteratureaudio.com, 

Bibliboom.comé) et des ouvrages sonores 

peuvent être empruntés, sur pr®sentation dôun 

justificatif du handicap, par le réseau des 

bibliothèques sonores 

(lesbibliothequessonores.org).  

  

Lô®coute dôune îuvre peut soutenir sa lecture 

ou la remplacer : des études récentes 

montrent que les m®canismes ¨ lôîuvre dans 

la lecture et dans lô®coute sont les m°mes 

(Lire ou écouter, c'est du pareil au même pour 

le même cerveau (futura-sciences.com). 

Ecouter une îuvre lue, côest donc la lire avec 

les oreilles ! 

Il est conseill® dô®couter quelques minutes de 

la lecture avant de la conseiller aux élèves de 

façon à vérifier que celle-ci est véritablement 

expressive. 

Choisir une îuvre dont la lecture peut °tre 

facilitée par des supports autres (pièce, film, 

bande dessin®eé) 

La consultation de lôîuvre sur un autre 

support permet de donner du sens ¨ lôîuvre 

et de lever certaines difficultés de 

compréhension 

Proposer un « parcours de lecture » qui cible 

les passages à lire impérativement dans 

lôîuvre : les autres passages peuvent être 

r®sum®s soit par lôenseignant (¨ lôoral ou ¨ 

lô®crit) soit par les autres ®l¯ves (ce qui 

permet de d®velopper dôautres comp®tences 

chez les ®l¯ves pour qui la lecture nôest pas 

difficile). 

Permet de concentrer les efforts sur certains 

passages et de sôassurer de la 

compr®hension dôensemble de lôîuvre.  

Un exemple sur le site de lôacad®mie de 

Créteil (La princesse de Clèves) 

 

Proposer aux élèves de fractionner leur 

lecture en accompagnant chaque session 

« lecture è dôun temps de retour guidé par des 

questions sur ce qui été lu (que sôest-il 

passé ? quels personnages ?...) 

Permet dôall®ger la t©che en la fractionnant et 

am¯ne lô®l¯ve ¨ un retour r®flexif 

systématique sur le passage lu. 

 

https://www.futura-sciences.com/sante/actualites/cerveau-lire-ecouter-cest-pareil-meme-meme-cerveau-77291/
https://www.futura-sciences.com/sante/actualites/cerveau-lire-ecouter-cest-pareil-meme-meme-cerveau-77291/
http://lettres.ac-creteil.fr/spip.php?article2071


 

Le travail à la maison 

Pour réaliser le travail qui est à faire à la maison (exercices, mémorisation), un élève à 

besoins ®ducatifs particuliers peut avoir besoin de certains am®nagements qui vont garantir quôil 

sait bien ce quôil a ¨ faire et quôil est en mesure de le faire.  

 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Proposer des photocopies ou des 

publications en ligne pour ce qui doit être 

appris 

Permet de pallier les difficultés que peut poser 

une trace écrite défaillante sur le cahier ou le 

classeur de lô®l¯ve 

Proposer des traces écrites se limitant aux 

®l®ments essentiels que lô®l¯ve doit °tre 

capable de mémoriser 

Permet dôall®ger les efforts li®s ¨ la 

compr®hension / dôaccro´tre les efforts en lien 

avec la mémoriation 

 
 

Privilégier, tant que faire se peut, des traces 

®crites qui sôappuient sur le FALC (Facile ¨ 

lire et à comprendre)3 :  

¶ Utiliser des mots dôusage courant, 

¶ Faire des phrases courtes, 

¶ Essayer dôassocier un pictogramme au 

texte, 

¶ Clarifier la mise en page, 

¶ Aller au message essentiel. 

La version simplifiée permet de sôassurer 

quôelle est compr®hensible par le plus grand 

nombre 

 

 
 

 
Ecrire les devoirs au tableau, les renseigner 

sur lôespace de travail num®rique de la classe 

Permet aux élèves les moins rapides de les 

prendre en note / permet aux familles de 

pallier les difficultés rencontrées en cours au 

moment de noter les devoirs 

 

 

                                                           
3 Fiche explicative sur Fiche adaptation - Cap école inclusive - Réseau Canopé (reseau-
canope.fr) 

https://www.reseau-canope.fr/cap-ecole-inclusive/amenager-et-adapter/fiche-adaptation/le-facile-a-lire-et-a-comprendre-falc.html
https://www.reseau-canope.fr/cap-ecole-inclusive/amenager-et-adapter/fiche-adaptation/le-facile-a-lire-et-a-comprendre-falc.html


 

 

Langue 

Lô®tude de la langue constitue un enjeu fondamental de lôenseignement du fran­ais : elle 

doit permettre ¨ lô®l¯ve de mieux lire, de mieux comprendre, de mieux ®crire et de mieux parler. 

Or elle peut repr®senter une difficult® pour lô®l¯ve qui ne parvient pas ¨ envisager la langue 

comme un système cohérent. Côest pourquoi on sôattachera à proposer des aménagements qui, 

all®geant la t©che cognitive, permettent ¨ lô®l¯ve dôentrer peu ¨ peu dans la compr®hension de la 

cohérence des systèmes (grammaticaux, orthographiques, lexicauxé). 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Travailler sur des phrases simples de sens Alléger la tâche cognitive et permettre à 

lô®l¯ve de se concentrer sur le point de langue 

abordé plutôt que sur la compréhension du 

corpus donné 

Travailler sur des phrases prototypiques Permet une mise en évidence facilitée du 

point de langue abordé 

Eviter lôusage de tableaux r®capitulatifs 

exhaustifs ou qui tendent ¨ lôexhaustivit® 

Ces tableaux, parce quôils contiennent un 

grand nombre dôinformations et quôils mettent 

en regard des notions/termes que lô®l¯ve doit 

à terme distinguer, sont sources de 

confusions 

Proposer une démarche rituelle simple, en 

trois ou quatre temps maximum, pour 

lôanalyse (par exemple : décrire le phénomène 

- manipuler/transformer ï nommer en ayant 

recours au lexique adapté) 

D®veloppe des r®flexes en mati¯re dô®tude de 

la langue 

Mettre à disposition des outils 

méthodologiques que les élèves peuvent 

consulter à loisir (fiche m®thode, le­oné) 

Soutient et facilite la démarche de réflexivité 

sur la langue  

 

Ecriture  

Lô®criture (non seulement la production ®crite mais aussi le trac®) peut demander de 

grands efforts pour certains élèves. Pour leur permettre de développer peu à peu les 

automatismes qui les conduiront ¨ lôautonomie, plusieurs pistes peuvent °tre envisag®es. 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Proposer un temps supplémentaire ou un 

écrit plus court 

Evite la surcharge cognitive pour lô®l¯ve qui, en 

raison de sa plus grande lenteur de réalisation 

de la tâche, ne pourra terminer ou terminera au 

détriment de la qualité de la production 



 

Proposer une dictée à lôadulte ou au pair Evacue les difficult®s li®es ¨ lô®crit pour se 

concentrer sur la structuration de la production 

et le sens 

Dans le cadre dôune production ®crite, 

proposer de réaliser un écrit intermédiaire 

non-rédigé avant la production finale 

attendue pour faciliter lôentr®e dans la t©che 

Exemple dôun ç cadre è pour la r®alisation dôun 

travail dôargumentation : 

 
 

Exemple de carte mentale support à la 

r®alisation dôun r®cit (propos® par V®ronique 

Martin-Place pour le site Cap école inclusive) 

 4 

 

Quand lôexercice sôy pr°te (question 

ouverteé), inviter à répondre sans « faire de 

phrases », en utilisant des mots-clés, des 

tiretsé 

All¯ge lôeffort li® ¨ lô®criture (graphie ou 

syntaxe) pour permettre ¨ lô®l¯ve de se 

concentrer sur la tâche 

Proposer une séquentialisation de la tâche : 

accompagner la r®alisation dôune t©che 

complexe en enseignant chacune des étapes 

de sa réalisation de manière distincte (voir 

dôautres exemples dans la section 

« évaluer ») 

 
 

Proposer des « cadres » (plan, première 

phrase imposée, phrases types, 

connecteursé) 

Peut fonctionner comme un embrayeur et 

d®clencher le processus dô®criture pour un 

élève qui rencontre des diffcultés 

                                                           
4 Alternative visuelle au texte écrit pour organiser sa pensée, Réseau Canopé ς Cap école inclusive  

https://www.reseau-canope.fr/fileadmin/user_upload/Projets/Cap_ecole_inclusive/Fiches/TSLA_Alternative_visuelle_au_texte_ecrit_pour_organiser_sa_pensee_corrFF.pdf


 

III. EVALUER LES ELEVES A BESOINS EDUCATIFS PARTICULIERS  

Lô®valuation est lôacte par lequel lôenseignant v®rifie les progr¯s et les acquisitions dôun ®l¯ve. 

Pour être équitable, - juste, lô®valuation doit porter ¨ la fois sur ce qui a ®t® enseign® et sur des 

points sur lequel lô®l¯ve peut agir. Il convient donc dôam®nager les ®valuations pour les ®l¯ves ¨ 

besoins éducatifs particuliers en fonction de leurs difficultés. 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Formuler clairement la consigne (avec des 

mots simples) en évitant toute information qui 

ne serait pas strictement utile à la réalisation 

de la tâche et, si possible, la projeter 

 

Libère le maximum de ressources cognitives 

pour la réalisation de la tâche 

 

              
 

Faire reformuler (à défaut reformuler) les 

consignes ¨ lôoral avant la r®alisation de la 

tâche 

Lève les difficultés de réalisation liées à la 

compréhension de la consigne écrite et permet 

¨ lô®l¯ve de se concentrer sur la t©che ¨ 

réaliser 

Sôappuyer, lors de lô®nonc® de la consigne, 

sur ce qui est déjà su/connu/réussi et qui 

peut être mobilisé 

Lutte contre le sentiment dôincomp®tence, aide 

lô®l¯ve ¨ identifier les ressources à mobiliser 

 

     
  

Faire encadrer les mots clés  Favorise leur identification et leur 

mémorisation 

En cas dôexercices pr®sent®s en s®rie, utiliser 

des cadres pour chacun dôentre eux  

Favorise la lisibilité 



 

 
Permettre de répondre autrement que dans 

un paragraphe rédigé dans les exercices 

dont le but nôest pas dô®valuer les 

comp®tences r®dactionnelles (utilisation dôun 

tableau, de listes, de mots-clés, de QCM, de 

sch®mas, surlignageé) 

 

 

 

 

Lève une partie des difficultés de réalisation 

liées à un geste graphique laborieux ou 

irrégulier. Proposer, si lôexercice sôy pr°te, de r®pondre 

directement sur la feuille dô®valuation en 

prévoyant un espace suffisant pour le faire. 

Ne pas p®naliser lôorthographe dans les 

évaluations qui ne sont pas consacrées à 

évaluer la maîtrise orthographique 

Met lô®l¯ve en situation de r®ussite 

Donner du temps supplémentaire ou alléger 

la tâche sans renoncer pour autant à évaluer 

les mêmes compétences pour tous.  

Permet de lever la charge cognitive :  

- Dictée à choix multiples, 

- Proposition de ne r®diger quôune partie 

dôun travail (exemple dôun sujet de 

commentaire en classe de première : 

lettres_commentaire_compose_eaf.pdf (ac-

grenoble.fr) 

Proposer une matrice pour la réalisation des 

exercices (qui sera progressivement 

abandonn®e ou simplifi®e en cours dôann®e). 

 

La matrice est un outil qui sôadresse 

principalement aux élèves qui présentent des 

difficultés de structuration, des difficultés à 

gérer les situations anxiogènes ou des 

fonctions exécutives faibles. Elle séquence 

une tâche complexe pour en faciliter la 

réalisation, aide à la planification et rassure 

lô®l¯ve en le confrontant ¨ du connu.  

 

Vous trouverez, en annexes, des matrices 

pour les différents examens du collège et du 

lycée (DNB, commentaire, commentaire de 

série technologique, dissertation, contraction 

de texte et essai, question dôinterpr®tation 

HLP, essai HLP, synthèse et expression 

personnelle pour lô®preuve de culture g®n®rale 

en BTS). 

https://lettres-pedagogie.web.ac-grenoble.fr/sites/default/files/media-fichiers/2022-02/lettres_commentaire_compose_eaf.pdf
https://lettres-pedagogie.web.ac-grenoble.fr/sites/default/files/media-fichiers/2022-02/lettres_commentaire_compose_eaf.pdf


 

IV. PERMETTRE AUX ELEVES A BESOINS PARTICULIERS DE 

PROGRESSER  

Lô®l¯ve ¨ besoins ®ducatifs particuliers rencontre des obstacles face aux apprentissages. 

Nous avons vu, plus haut, comment lever tout ou partie de ceux-ci. Pour autant, il ne sôagit pas 

de renoncer ¨ lôexigence qui doit °tre celle de tout professeur : la progression des élèves doit 

être le but de tout enseignement. Il importe pour cela de rendre peu à peu les élèves autonomes 

en leur enseignant comment adapter des stratégies efficaces. 

PROPOSITION DôAMENAGEMENT POURQUOI ? 

Renforcer lôestime de soi de lô®l¯ve en portant 

un regard bienveillant sur lui, en le mettant en 

situation de réussite et en soulignant autant 

les réussites que les échecs. 

Lôestime de soi est n®cessaire ¨ la motivation 

qui est elle-même nécessaire à la 

performance : pour réussir, il faut être certain 

de pouvoir réussir 

Rendre son enseignement explicite. Pour 

toute activité :  

- Commencer un diagnostic des 

connaissances autour de la notion 

abordée, 

- Montrer, face aux élèves, la démarche 

adoptée (« faire »), 

- Demander aux élèves de sôapproprier 

cette démarche (« faire faire »), 

- Faire expliciter la procédure employée 

par les élèves (« faire expliquer »). 

R®duit lôexigence cognitive de la t©che pour 

accroître la charge cognitive consacrée à 

lôapprentissage. Permet aux élèves 

dôappr®hender et dôassimiler les proc®dures ¨ 

mettre en îuvre face ¨ une t©che pr®cise. 

 

 
 

Adopter une démarche progressive dans les 

apprentissages : sôint®resser tout dôabord ¨ ce 

qui relève de la régularité avant dôaborder les 

cas particuliers ou plus complexes (en étude 

de la langue, par exemple, travailler avant tout 

sur des phrases prototypiques, sur les 

accords réguliers du sujeté) 

Permet aux élèves une acquisition et une 

mémorisation pas à pas des nouvelles 

notions. Evite les confusions. 

 
Conjugaison du présent :  

 
 

 



 

Conjugaison du présent (une fois que la règle est 

maîtrisée) :  

 

 

Entrer dans un enseignement spiralaire : 

revenir régulièrement, à divers moments de 

lôann®e, sur les notions abord®es en veillant à 

adopter des approches variées  

Favorise la mémorisation à long terme et 

permet diff®rents rythmes dôassimilation 

Préférer les activités courtes et régulières 

pour développer les compétences :  

- Faire produire des écrits courts à 

chaque séance,  

- Proposer systématiquement de courts 

temps dôanalyse grammaticale ou 

dôorthographe en d®but ou en fin 

dôheure (phrase du jour, phrase 

dict®eé)é 

Facilite la mise en place dôautomatismes, lutte 

contre le sentiment dôincomp®tence qui peut 

survenir face à des tâches longues et allège 

lôeffort cognitif en le fractionnant. 

Mettre des outils méthodologiques à 

disposition et permettre ¨ lô®l¯ve de sôy r®f®rer 

en tout temps. En fonction des réussites, les 

outils pourront évoluer.  

Am¯ne lô®l¯ve ¨ gagner progressivement en 

autonomie et à prendre confiance dans sa 

capacité à réussir. 

D®velopper les moments dôauto-évaluation 

soutenus par des outils fournis et travaillés en 

amont (par exemple : après une lecture, pour 

v®rifier les proc®dures mises en îuvre par 

lô®l¯ve pour acc®der au sens, apr¯s un temps 

dô®criture pour ®valuer les proc®dures de 

relecture/reprise mises en îuvreé) 

Am¯ne lô®l¯ve ¨ d®velopper des m®thodes de 

travail (se relire, chercher lôinformationé) et ¨ 

gagner en autonomie 

 

Exemple de grille dôauto-évaluation de la 

lecture :  

 
En dictée, préférer les textes courts et :  

- Les dictées « à choix multiples », 

- Les dictées négociées (les élèves 

réalisent la dictée individuellement 

Transforme un exercice qui est 

traditionnellement une photographie des 

compétences orthographiques à un instant 

 



 

puis, en petits groupes, confrontent 

leurs travaux et discutent autour des 

divergences observées), 

- Les dictées dialoguées (les élèves 

peuvent poser toutes les questions 

voulues durant la dictée ou durant la 

relecture mais ne doivent utiliser que 

des questions fermées), 

- Les dict®es cibl®es (lô®l¯ve porte son 

attention sur un point seulement : 

lôaccord sujet-verbe, la conjugaison de 

tel tempsé), 

- Les dictées « justification » (certaines 

terminaisons sont mises en évidence 

dans un court texte et il faut les 

justifier) 

« t » en un exercice formateur qui développe 

la réflexion orthographique. 

Demander systématiquement la réalisation 

dôune synth¯se de s®ance par les ®l¯ves.   

D®velopper chez lô®l¯ve lôhabilet® ¨ 

synth®tiser et lôam¯ne ¨ un retour r®flexif sur 

le contenu de la séance. Permet en outre à 

lôenseignant de v®rifier la compr®hension des 

uns et des autres. 

 



 

 

 

 

 

 

ANNEXES 

 

 

1. Exemple de grille de supervision de la lecture, 

2. Exemples de matrices :  

­ DNB,  

­ Commentaire littéraire (1ère), 

­ Commentaire littéraire en voie technologique (1ère), 

­ Dissertation (1ère), 

­ Contraction de texte et essai (1ère), 

­ Epreuve orale (1ère), 

­ Question dôinterpr®tation en HLP, 

­ Essai en HLP, 

­ Epreuve de culture générale et expression (BTS). 

 

 

Les matrices ici fournies ne sont pas des modèles mais des exemples. Pour 

°tre utiles ¨ lô®l¯ve, celles-ci doivent : 

- être remani®es pour correspondre aux besoins de lô®l¯ve en question (ce 

qui signifie quôune matrice a vocation ¨ ®voluer dans le temps, en allant 

peut-être dans le sens de la lev®e progressive de lô®tayage), 

- °tre remani®es pour sôadapter ¨ la m®thode que propose le professeur 

pour chaque exercice, 

- °tre utilis®es r®guli¯rement dans lôann®e pour ne pas constituer un 

®l®ment nouveau et difficile ¨ manier le jour de lôexamen. 

 



 

 



 



 

 



 

 



 



 
 



 



 



 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 



 

 


